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Madame Gaspard Rouillé D’Orfeuil à Monsieur Bochet de Colluel, Chalons le 2 juillet 1761 

Monsieur l’Architecte, 

Vous devez être instruit sans délai du malheur qui frappe notre maison. Mon époux l’intendant 

de Champagne est mort ce matin. Un accident en est la cause ; il se promenait dans notre ville 

comme tous les jours lorsqu’une pierre s’est détachée de la vieille porte et lui est tombée sur la 

tête. Le cher homme est mort sur le coup.  

Ah, Monsieur, je ne saurais exprimer la douleur qui serre qui mon cœur ! La cruelle disparition 

de mon époux sera l’arrêt de tous les embellissements qu’il voulait vous confier après 

l’édification du magnifique hôtel de l’Intendance. Le théâtre et la porte que Madame La 

Dauphine devait emprunter pour entrer dans notre bonne ville de Chalons périssent avec lui .  

Adieu 

Hortense Rouillé d’Orfeuil,   

PS : Monsieur, je vous confie que ma ruine est totale et qu’il serait insensé que vous m’envoyiez 

les traites pour les travaux déjà réalisés. 
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Monsieur Bochet de Colluel au Maire de Varennes-en-Argonne, Chalons le 3 juillet 1765  

Monsieur le Maire,  

Si,  au nombre de toutes les cités qu’il m’a été donné d’admirer, on ne comptait point Venise, 

c’est Varennes qui serait l’élue de mon cœur. Ce message portera mon admiration jusqu’à vous. 

Il est cependant étrange que les sujets de sa Majesté ne puissent pas se rendre au théâtre dans 

cette admirable cité. Avez-vous songé, qu’un jour prochain, notre Roi ou un membre de sa 

Famille pourrait faire halte chez vous et se verrait privé de ce divertissement ?   

Je veux vous servir dans cette ville qui ne manque de presque rien : un théâtre, des jardins et 

une porte digne d’elle. Songez que je transporte avec moi les  plans de quelques bâtiments que 

je pourrai soumettre à votre jugement. Aux portes de la nouvelle Rome, je vois un arc de 

triomphe !   

Veuillez accepter une rencontre rapide, je loge chez l’épicier Sauce, à votre disposition.  

Je suis, Monsieur le Maire, votre très humble serviteur,  

Fulbert Bochet de Colluel 

PS : Ne vous inquiétez point des aspects financiers, le Roi saura être sensible à l’embellissement 

de la perle de son royaume. Le nom de votre bonne ville de Varennes restera fameux.   
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Marie-Antoinette au comte Axel de Fersen, à Chalons le 21 juillet 1791 

Mon cher et tendre ami,  

C’est à vous que j’écris au terme de cette journée de grands périls. Grâce au ciel, nous sommes 

en sécurité dans une petite ville en Champagne, Chalons, que je ne connaissais point. Je n’ai 

point voulu que notre équipage s’arrête à Varennes. On aurait pu m’y reconnaître, après que j’y 

ai fait une halte lors que je venais en France pour épouser Louis-Auguste.  

Chalons est sur la route de Montmédy et demain, au point du jour, nous irons rejoindre le 

marquis de Bouillé et son armée restée fidèle au Roi. Depuis notre départ de Versailles, tout se 

déroule selon votre plan. Le marquis de la Fayette ne nous retrouvera pas. Grâce au ciel, cette 

infâme insurrection sera bientôt terminée.  

Chalons est un havre pour nous et je m’y sens bien.  Je ne saurais vous en dire la raison. C’est 

une ville bien ancienne et qui semble être passée au travers de tous les périls de notre siècle. 

Rien n’y circule aisément, ni les équipages, ni les idées. A l’intérieur de ses remparts, cette 

vielle cité nous protège contre la tyrannie du temps.  

Mon ami, je peux bien vous ouvrir mon cœur. J’ai peur. Je redoute ce qui  va advenir lorsque 

l’armée du Roi livrera bataille contre la troupe des insurgés. Malgré la victoire que je veux 

croire certaine, je pleure à l’idée d’une guerre des Français contre les Français. Le sang de nos 

sujets a coulé déjà en abondance. On dit que ce jeune général corse qui conduira la bataille est 

un stratège militaire hors pair. Que Dieu nous vienne en aide.  

Je vais finir non sans vous dire, mon cher et bien tendre ami, que je vous aime à la folie et 

que jamais jamais je ne peux être un moment sans vous adorer. »* 

A 

PS : Savez-vous ce que m’a dit mon époux ce soir en quittant la robe de femme qu’il a porté 

toute la journée pour se dissimuler aux regards lors de notre départ de Versailles ? « Ma mie, 

rien n’est plus agréable que d’avoir des jupons. Je rêve d’un temps où je pourrai devenir une 

femme. Vous avez bien de la chance d’être née dans le bon sexe ». J’en ris encore. Le pauvre 

homme a perdu la tête.  

   

*extrait d’une lettre de Marie-Antoinette au comte de Fersen.  
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Robespierre au marquis de Lafayette, Londres le 1er décembre 1791 

Mon cher Lafayette 

Je suis arrivé à Londres depuis un mois déjà et l’affliction me gagne. N’avons-nous pas commis 

une terrible erreur, mon ami ? N’avons-nous pas laissé gagner les tyrans qui sont la cause de 

nos malheurs ?  

Mon ami, je t’adresse le langage de mon cœur depuis cette ville où je suis venu répandre les 

idées de la révolution. Mais ces diables d’Anglais ne comprennent rien à l’égalité et les accents 

de la vérité leur glissent dessus comme la pluie qui n’a cessé de tomber depuis que je suis là.  

Pleurons ensemble notre gloire. Ma lettre te trouvera à Washington, mais ta mission comme la 

mienne me semble périlleuse et incertaine. Ce pourrait être une ruse de la maléfique 

Autrichienne. Qu’est devenu le Roi ? Je ne crois pas qu’il soit si malade qu’il ne puisse parler 

ni se montrer.  

Écoute, mon ami, je pense nuit et jour à nos décisions passées : pourquoi avons-nous accepté 

les propositions de la Reine ? La Constituante a vu en elle un vainqueur, alors que les armées 

n’ont pas bataillé. La Reine, à la tête d’une armée pour refuser de se battre et négocier ! Jamais 

le Roi n’aurait eu une telle idée.  

Et quant à ce petit Corse énervé qui promettait beaucoup, le voilà qui se retire dans son île après 

que la Reine lui ait cédé ce territoire. Nos amis nous abandonnent. Son couronnement aura lieu 

à Calvi le mois prochain, un véritable scandale.  

Mais revenons à la France. Comment cette femelle a-t-elle pu convaincre l’assemblée de lui 

conserver une part de son pouvoir, dis-le moi ? Une monarchie parlementaire, la funeste idée ! 

Et le pire est que la couronne va se transmettre par les filles Capet. Nos députés voulaient du 

changement, mais je te le dis, un royaume aux mains des femmes court à sa perte. Nos 

concitoyens auront tôt fait de se révolter contre le pouvoir des quenouilles. Ils m’appelleront et 

je serai leur sauveur.  

Ou bien je vais à Chalons parlementer avec elle. Elle devra m’écouter, moi, Robespierre.  

Quand je serai de retour à Paris, tu reviendras toi aussi, mon ami. Entre nous, ta mission de 

convaincre les citoyens de la nouvelle Amérique de parler français en échange de vins de 

Champagne me semble idiote. Encore une idée de femme.  

Nous nous verrons bientôt à Paris pour continuer notre combat. Si, dans les seuls malheurs qui 

puissent ébranler une âme telle que la tienne, la certitude d'avoir un ami tendre et dévoué peut 

t’offrir quelque consolation, je te la présente*.  

Ton ami,  

R 

PS : Cette boisson dont les Anglais font une consommation irraisonnée tous les jours en fin 

d’après-midi me donne des démangeaisons et des humeurs. Envoie moi un peu de vin de 

champagne, je te prie.  

*Extrait d’une lettre de Robespierre à Danton  
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Louis XVI au comte de Fersen, à Chalon le 14 juillet 1793 

Cher Axel,  

Cette lettre va vous surprendre. Tout le royaume me croit sot et vous aussi je pense. Mais je 

sais le lien qui vous unit à la reine et je sais aussi toute l’aide dont elle aura besoin dans le 

nouveau règne qui d’annonce. Je vous demande donc de la seconder, de faire le lien avec les 

puissances de l’Europe et de la chérir.  

Quant à moi, je vous le dis en gage de la confiance que je place en vous, je suis heureux. Les 

temps sont au changement. J’ai tout changé. Sous le nom de Marie-Louise Capette, je tiens un 

commerce d’horloges à Chalons, près de la cathédrale Saint-Etienne. Cette ville est douce et 

incite à la sagesse. Aujourd’hui, mon commerce était plein de bonnes gens et la recette a été 

bonne.  

Veillez sur Elle et sur mes enfants.  

Louis 

PS : Si vous passez par Chalons, apportez-moi cette montre que vous portez toujours, elle 

retarde un peu.  
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Gustave Eiffel à la Reine Marie-Antoinette VI, à Chalons le 1er décembre 1897 

Votre Majesté,  

J’ai l’honneur de vous envoyer les plans de la tour que j’ai imaginée pour l’Exposition 

universelle de Chalons qui ouvrira le XXème siècle, celui du progrès et de la science. Je connais 

votre audace et je suis sûr qu’il vous plairait de la construire dans la capitale de notre royaume.  

C’est un ouvrage imposant comme vous pourrez le voir, il  faut un terrain dégagé et plat pour 

la soutenir. Je suggère Les jars comme site d’accueil et convie votre Majesté à une promenade 

sur ces lieux. Je vous expliquerai mon projet.  

Je suis, Madame, votre fidèle sujet.  

Gustave Eiffel 

PS :N’ayez aucune crainte sur les plans, je les ai conçus seul mais de nombreuses femmes 

architectes et ingénieures les ont revus. Il n’y a aucun problème de calcul. Madame Eiffel y a 

d’ailleurs pris une part active.  
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La Reine de France Marie-Antoinette VIII à la Dauphine par porteur royal, Chalons le 2 

avril 2022  

Ma petite chérie,  

Je t’invite à assister à la fête nationale de la Sainte Marie, en août prochain à Chalons. N’oublies 

pas que c’est également le sommet de la francophonie et que le président étasunien conduira la 

délégation d’Amérique du Nord.  

C’est important que tu sois là.  

Royalement,  

Ta maman 

PS : J’hésite à changer le lieu du feu d’artifice. Chaque année, il est tiré depuis les jardins sous 

la tour Eiffel, mais la barbe. Que dirais-tu d’une tribune officielle avenue Yvonne de Gaule ? 

C’est idiot mais je n’arrête pas de rêver d’un grand carrefour en étoile au cœur de notre cité 

avec un arc de triomphe sur le modèle de la porte Sainte-Croix qui est à Varennes. On pourrait 

y établir un mémorial pour la paix  avec, je ne sais pas, un bassin ?  
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De la dauphine à la reine Marie-Antoinette VIII, Chalons le 2 avril 2022 

De : MA-9-si-dieu-le-veut@gmel.com 

A : contact@palais-royal-chalons.fr 

Objet : Arrêtez de m’envoyer des lettres par porteur car on est en 2022 et j’habite à deux pas 

Maman,  

Textotez comme tout le monde, un peu de modernité vous fera du bien.  

Je viendrai à votre party.  

Biz  

Marie-Antoinette, votre dauphine préférée 

PS : Pas mal, l’idée du carrefour, mais sans voiture alors. Au centre de Chalons ? Sous l’arc de 

triomphe, je vois une flamme plutôt.  

PPS : Ne dites plus jamais la barbe, vous avez l’air d’avoir 74 ans.  

  

mailto:MA-9-si-dieu-le-veut@gmel.com
mailto:contact@palais-royal-chalons.fr


 

 

9 
 

La Reine de France Marie-Antoinette VIII à la Dauphine par porteur royal, Chalons le 2 

avril 2022  

Ma petite chérie,  

Je sais parfaitement me servir d’un téléphone portable.  

Mais. 

Nous lisons des lettres de Louis le Pieux, mon enfant. Alors qu’un bug m’empêche de voir les 

photos où tu danses dans la galerie des glaces avec le mari de la Première Ministre. Brigitte 

Macron m’a demandé de la lui envoyer et au final, Emmanuel a dû venir au palais pour 

bidouiller mon portable. Très doué en nouvelles technologies pour un garçon.  

Brigitte Macron sera là avec Joe Biden. Et si tu arrivais à l’heure pour une fois ?  

Royalement,  

Ta maman 

PS : L’idée de la flamme est bien, mais avec du carburant renouvelable.  
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De la dauphine à la reine Marie-Antoinette VIII, Chalons le 2 avril 2022 

De : MA-9-si-dieu-le-veut@gmel.com 

A : contact@palais-royal-chalons.fr 

Objet : avec des si  

On mettrait Chalons en bouteille.  

   

FIN 
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